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(54) BOGIE POUR VÉHICULE FERROVIAIRE, VÉHICULE FERROVIAIRE COMPORTANT UN TEL 
BOGIE

(57) Un bogie (6) pour véhicule ferroviaire, comporte
un châssis (10), un premier essieu (16a), un deuxième
essieu (16b) et un troisième essieu (16c) montés sur le
châssis, chaque essieu comportant un bloc moteur (20)
monté sur l’essieu, le deuxième essieu étant positionné
entre le premier essieu et le troisième essieu suivant une
direction principale du bogie, dans lequel chaque essieu
définit un premier côté et un deuxième côté respectifs

suivant la direction principale, le bloc moteur du premier
essieu étant placé du premier côté de l’essieu, vers l’ex-
térieur du bogie selon la direction principale, le bloc mo-
teur du deuxième essieu étant placé du deuxième côté
de l’essieu, vers le troisième essieu selon la direction
principale, et dans lequel le bogie comporte une zone de
réception située entre le premier essieu et le deuxième
essieu pour connecter un dispositif d’entrainement (18).
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Description

[0001] La présente invention concerne un bogie pour
un véhicule ferroviaire. L’invention concerne un véhicule
ferroviaire comportant au moins un tel bogie.
[0002] L’invention se rapporte plus particulièrement
aux bogies comportant trois essieux motorisés (parfois
nommés bogies de « type C », notamment utilisés dans
des locomotives de type « Co’Co’ » selon la classification
de l’Union Internationale des Chemins de Fer - UIC).
[0003] On connaît des bogies comportant trois essieux
et où chaque essieu est pourvu d’un moteur de traction
monté sur cet essieu. Chaque bogie est connecté au
châssis du véhicule par un dispositif de liaison et d’amor-
tissement comportant notamment une bielle d’entraine-
ment dont une extrémité est fixée à l’armature du bogie.
[0004] Un problème est que l’insertion de ce dispositif
de liaison nécessite de la place, ce qui augmente la lon-
gueur du bogie au point de compliquer l’intégration du
bogie dans certains véhicules ferroviaires.
[0005] C’est à ces inconvénients qu’entend plus parti-
culièrement remédier l’invention en proposant un bogie
pour véhicule ferroviaire qui soit plus compact, par exem-
ple pour dégager de l’espace sous la caisse du véhicule
ferroviaire sans allonger le bogie, notamment pour insé-
rer plus facilement une bielle d’entrainement.
[0006] A cet effet, un aspect de l’invention concerne
un bogie pour véhicule ferroviaire, comportant un châs-
sis, un premier essieu, un deuxième essieu et un troisiè-
me essieu montés sur le châssis, chaque essieu com-
portant un bloc moteur monté sur l’essieu, le deuxième
essieu étant positionné entre le premier essieu et le troi-
sième essieu suivant une direction principale du bogie,
dans lequel chaque essieu définit un premier côté et un
deuxième côté respectifs suivant la direction principale.
[0007] Le bloc moteur du premier essieu est placé d’un
premier côté de l’essieu, vers l’extérieur du bogie selon
la direction principale. Le bloc moteur du deuxième es-
sieu est placé du deuxième côté de l’essieu, vers l’exté-
rieur du bogie selon la direction principale, et le bogie
comporte une zone de réception pour connecter un dis-
positif d’entrainement, la zone de réception étant située
entre le premier essieu et le deuxième essieu.
[0008] Grâce à l’invention, en inversant la disposition
du bloc moteur du premier essieu par rapport aux autres
essieux (et notamment par rapport au deuxième essieu),
il est possible de libérer suffisamment de place pour per-
mettre l’insertion du dispositif d’entrainement entre le
premier essieu et le deuxième essieu. Ce gain de place
provient du fait que le bloc moteur du premier essieu est
tourné vers l’extérieur du bogie, au lieu d’être tourné vers
le deuxième essieu comme cela est le cas dans les bo-
gies connus. Ce gain de place permet de fournir un bogie
plus compact et, in fine, de limiter l’écartement entre les
bogies du véhicule.
[0009] Selon des aspects avantageux mais non obli-
gatoires, un tel bogie peut incorporer une ou plusieurs
des caractéristiques suivantes, prises isolément ou sui-

vant toute combinaison techniquement admissible :

- le bloc moteur comporte un moteur de traction ou un
motoréducteur fixé à une enveloppe montée de fa-
çon concentrique autour de l’essieu.

- le moteur de traction ou le motoréducteur est en
outre fixé à un montant transversal du châssis.

- le châssis du bogie comporte deux montants longi-
tudinaux et des montants transversaux.

- le bloc moteur est un moteur suspendu de type
« canon-box »;.

- le bogie comprend le dispositif d’entrainement, le
dispositif d’entrainement étant de préférence une
bielle d’entraînement.

- le dispositif d’entrainement est fixé sur un montant
transversal du châssis positionné entre le premier
essieu et le deuxième essieu.

[0010] Selon un autre aspect, l’invention concerne un
véhicule ferroviaire comportant au moins un bogie tel que
précédemment défini, chacun desdits bogies étant mé-
caniquement couplé à un dispositif d’entrainement fixé
d’une part à la zone de réception sur le châssis du bogie
entre le premier essieu et le deuxième essieu dudit bogie
et d’autre part à une caisse ou un châssis du véhicule
ferroviaire.
[0011] Selon un autre aspect, chacun desdits bogies
est orienté de telle sorte que le premier essieu de ce
bogie soit disposé à l’extrémité du véhicule ferroviaire.
[0012] L’invention sera mieux comprise et d’autres
avantages de celle-ci apparaîtront plus clairement à la
lumière de la description qui va suivre d’un mode de réa-
lisation d’un bogie donnée uniquement à titre d’exemple
et faite en référence aux dessins annexés, dans
lesquels :

[Fig 1] la figure 1 est une représentation schémati-
que, selon une vue en coupe, d’un véhicule ferro-
viaire comportant un bogie conforme à l’invention ;
[Fig 2] la figure 2 est une représentation schématique
d’un bogie du véhicule ferroviaire de la figure 1 ;
[Fig 3] la figure 3 est une représentation schématique
d’un axe du bogie de la figure 2.

[0013] La figure 1 représente un véhicule ferroviaire 2
comportant au moins un bogie 6.
[0014] Par exemple, le véhicule 2 est une voiture fer-
roviaire, ou un wagon, ou une locomotive, ou tout autre
véhicule ferroviaire.
[0015] Dans l’exemple illustré, le véhicule 2 comporte
un châssis 4 ou une caisse 4 et deux bogies 6. Chaque
bogie 6 est disposé à une extrémité du véhicule 2. De
préférence, les bogies 6 sont identiques ou similaires.
[0016] La distance « L » correspond à la longueur en-
tre les extrémités intérieures des deux bogies 6 du véhi-
cule 2, cette distance étant mesurée selon l’axe longitu-
dinal du véhicule 2.
[0017] Un bogie 6 est représenté plus en détail en ré-
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férence à la figure 2.
[0018] Le bogie 6 comporte un châssis 10 qui, dans
l’exemple illustré, comprend deux montants longitudi-
naux 12 et une pluralité de montants transversaux ou
poutres transversales 14, qui par exemple s’étendent
perpendiculairement aux montants longitudinaux 12. Par
exemple, le châssis 10 est une pièce métallique formée
d’un seul tenant.
[0019] Les montants longitudinaux 12 et les montants
transversaux 14 délimitent ici trois logements 16 chacun
configuré pour recevoir un essieu.
[0020] Le bogie 6 comporte trois essieux : un premier
essieu 16a, un deuxième essieu 16b et un troisième es-
sieu 16c, ces trois essieux étant montés sur le châssis 10.
[0021] Par exemple, le premier essieu 16a et le troi-
sième essieu 16c sont disposés à des extrémités oppo-
sées du bogie 6. Le deuxième essieu 16b est placé entre
le premier essieu 16a et le troisième essieu 16c.
[0022] Le bogie 6 comporte en outre une zone de ré-
ception pour connecter un dispositif d’entrainement tel
qu’une bielle d’entrainement 18.
[0023] La zone de réception est située entre le premier
essieu et le deuxième essieu. Le dispositif d’entraine-
ment 18 est connectée au véhicule 2, par exemple direc-
tement connecté au châssis 4 ou à la caisse 4 du véhicule
2. En pratique, le dispositif d’entraînement 18 peut faire
partie d’un dispositif de liaison et d’amortissement asso-
cié au bogie 6.
[0024] Comme illustré sur les figures 2 et 3, chaque
essieu 16 comporte un bloc moteur 20 monté sur chaque
essieu. En d’autres termes, chaque essieu est motorisé.
[0025] Le bloc moteur 20 est configuré pour entraîner
en rotation les roues 22 de l’essieu, en vue d’entraîner
le véhicule 2 en mouvement le long d’une voie ferrée.
[0026] Par exemple, le bloc moteur 20 est un moteur
suspendu de type « canon-box ».
[0027] Dans l’exemple illustré, le bloc moteur 20 com-
porte un moteur de traction 26 par exemple fixé à une
enveloppe 24 (ou carter) montée autour de l’essieu, l’en-
veloppe 24 pouvant être montée concentriquement avec
l’essieu.
[0028] L’axe géométrique X20 représente de façon
schématique la direction de l’essieu 16.
[0029] Le moteur de traction 26 est couplé à un dispo-
sitif de transmission 28, tel qu’un réducteur. Par exemple,
le dispositif de transmission 28 peut comporter un ou
plusieurs engrenages.
[0030] Le moteur de traction 26 et le dispositif de trans-
mission 28 peuvent être groupés au sein d’un même
groupe motoréducteur, par exemple à l’intérieur d’un mê-
me carter.
[0031] Le dispositif de transmission 28 est ici monté
autour de l’essieu, par exemple concentriquement avec
l’axe X20.
[0032] Par exemple, le dispositif de transmission 28
peut être placé près d’une extrémité de l’essieu, entre
une roue 22 et le carter du moteur de traction 24. Autre-
ment dit, le dispositif de transmission 28 est décentré par

rapport au centre de l’essieu, et se trouve placé vers un
côté de l’essieu.
[0033] Préférentiellement, le moteur de traction 26 ou
le motoréducteur 26 peut en outre être fixé à un montant
transversal 14 du châssis. Cette fixation est de préféren-
ce réalisée par une bielle anti-enroulement pour éviter la
rotation du groupe motoréducteur autour de l’essieu.
[0034] Selon un aspect de l’invention, le bloc moteur
20 du premier essieu 16a est placé d’un premier côté de
l’essieu, vers l’extérieur du bogie, le bloc moteur 20 du
troisième essieu 16c est placé d’un deuxième côté de
l’essieu, vers l’extérieur du bogie, et le bloc moteur 20
du deuxième essieu 16b est orienté de la même façon
que le troisième essieu.
[0035] En d’autres termes, le premier essieu 16a est
retourné par rapport au deuxième essieu (par exemple
monté avec une symétrie inversée par rapport au deuxiè-
me essieu 16b).
[0036] Plus généralement le bloc moteur du deuxième
essieu 16b est placé d’un deuxième côté de l’essieu, vers
l’extérieur du bogie, tandis que le bloc moteur du premier
essieu 16a est placé d’un premier côté de l’essieu, vers
l’extérieur du bogie, le bloc moteur du troisième essieu
pouvant être placé indifféremment d’un premier ou d’un
deuxième côté de l’essieu.
[0037] De plus, comme visible sur la figure 2, le dispo-
sitif de transmission 28 du premier essieu 16a est ici pla-
cé du côté opposé par rapport au dispositif de transmis-
sion 28 du deuxième essieu 16b.
[0038] Grâce à l’invention, en inversant la disposition
du premier essieu 16a par rapport aux autres essieux du
bogie et notamment par rapport au deuxième essieu 16b,
il est possible de libérer suffisamment de place entre le
premier essieu 16 et le deuxième essieu 16b pour per-
mettre l’insertion du dispositif d’entrainement 18 entre le
premier essieu et le deuxième essieu.
[0039] Au contraire, si le premier essieu était disposé
de la même façon que le deuxième essieu, il n’y aurait
pas assez de place pour insérer le dispositif d’entraine-
ment 18.
[0040] Le châssis du véhicule devrait alors être rallon-
gé pour permettre d’accommoder le dispositif d’entrai-
nement, ou alors l’espacement L entre les deux bogies
devrait être raccourci, ce qui empêcherait de loger des
équipements techniques sous la caisse entre les bogies.
[0041] Aussi, attacher le dispositif d’entraînement 18
entre le premier essieu et le deuxième essieu, plutôt que
de la connecter à une extrémité du bogie, permet de con-
server une longueur suffisante entre les deux bogies 6,
ce qui permet de disposer de suffisamment de place pour
loger des équipements, notamment des équipements de
traction, sous le châssis 4.
[0042] Dans cet exemple donné à des fins d’illustra-
tion, la longueur entre les essieux d’extrémité du véhicule
2 (c’est-à-dire, entre les premiers essieux 16a des deux
bogies 6) est égale à 16,82 mètres. L’écartement entre
deux essieux consécutifs d’un même bogie est égal à 2
mètres. La longueur L disponible entre les deux bogies
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6 est égale à 6,3 mètres.
[0043] Par comparaison, augmenter la longueur de
chaque bogie 6 sans changer l’orientation du premier
essieu 16a ne permet de disposer que d’une longueur
utile de 5,8 mètres entre les deux bogies 6. Et, attacher
le dispositif d’entraînement en extrémité de bogie sans
allonger le bogie ne permet de disposer que d’une lon-
gueur utile de 4,5 mètres entre les deux bogies 6.
[0044] De plus, ne pas augmenter la distance entre le
premier essieu et le deuxième essieu du bogie 6 est
avantageux car cela améliore le comportement dynami-
que du véhicule 2, par exemple en procurant une meilleu-
re inscription en courbe, et en réduisant l’effort exercé
sur la voie ferrée.
[0045] De préférence, comme visible sur la figure 1,
chacun des deux bogies 6 du véhicule 2 est disposé de
telle sorte que le premier essieu 16a de chaque bogie 6
soit orienté vers l’extrémité correspondante du véhicule
2.
[0046] Par exemple, le bloc moteur 20 du premier es-
sieu 16a du bogie avant est tourné vers l’avant de la
voiture 2, et le bloc moteur 20 du deuxième essieu 16b
du bogie avant est tourné vers l’arrière de la voiture 2.
[0047] Chacun des deux bogies 6 du véhicule 2 est
mécaniquement couplé à un dispositif d’entrainement 18
fixée à une zone de réception sur le châssis du bogie
entre le premier essieu 16a et le deuxième essieu 16b
dudit bogie.
[0048] De nombreux autres modes de réalisation sont
possibles.
[0049] Les modes de réalisation et les variantes envi-
sagés ci-dessus peuvent être combinés entre eux pour
créer de nouveaux modes de réalisation.

Revendications

1. Bogie (6) pour véhicule ferroviaire (2), comportant
un châssis (10), un premier essieu (16a), un deuxiè-
me essieu (16b) et un troisième essieu (16c) montés
sur le châssis, chaque essieu comportant un bloc
moteur (20) monté sur l’essieu, le deuxième essieu
étant positionné entre le premier essieu et le troisiè-
me essieu (16a, 16c) suivant une direction principale
du bogie, dans lequel chaque essieu définit un pre-
mier côté et un deuxième côté respectifs suivant la
direction principale, le bloc moteur du premier essieu
étant placé du premier côté du premier essieu, vers
l’extérieur du bogie selon la direction principale et le
bloc moteur du deuxième essieu étant placé du
deuxième côté du deuxième essieu, vers le troisième
essieu selon la direction principale, en étant retourné
par rapport au premier moteur, et dans lequel le bo-
gie comporte une zone de réception pour connecter
un dispositif d’entrainement (18), la zone de récep-
tion étant située entre le premier essieu et le deuxiè-
me essieu.

2. Bogie selon la revendication 1, dans lequel chaque
bloc moteur comporte un moteur de traction ou un
motoréducteur (26) fixé à une enveloppe (24) mon-
tée de façon concentrique autour de l’essieu corres-
pondant.

3. Bogie selon la revendication précédente, dans le-
quel le moteur de traction ou le motoréducteur (26)
est en outre fixé à un montant transversal (14) du
châssis.

4. Bogie selon l’une quelconque des revendications
précédentes, dans lequel le châssis (10) du bogie
comporte deux montants longitudinaux (12) et des
montants transversaux (14).

5. Bogie selon l’une quelconque des revendications
précédentes, dans lequel chaque bloc moteur est un
moteur suspendu de type « canon-box ».

6. Bogie selon l’une quelconque des revendications
précédentes, dans lequel le bogie comprend le dis-
positif d’entrainement, le dispositif d’entrainement
étant de préférence une bielle d’entrainement.

7. Bogie selon la revendication précédente, dans le-
quel le dispositif d’entrainement est fixé sur un mon-
tant transversal du châssis positionné entre le pre-
mier et le deuxième essieux.

8. Véhicule ferroviaire (2) comportant au moins un bo-
gie (6) selon l’une quelconque des revendications
précédentes, le ou chaque bogie (6) étant mécani-
quement couplé à un dispositif d’entrainement (18)
fixé d’une part à la zone de réception sur le châssis
du bogie entre le premier essieu (16a) et le deuxième
essieu (16b) dudit bogie et d’autre part à une caisse
ou un châssis du véhicule ferroviaire.

9. Véhicule ferroviaire (2) selon la revendication pré-
cédente, dans lequel chacun desdits bogies (6) est
orienté de telle sorte que le premier essieu (16a) de
ce bogie soit disposé à l’extrémité du véhicule fer-
roviaire.
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